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Le mot de la présidente 

La FIFA à Toronto a-t-elle obscurci toute autre

histoire à Toronto ? Un peu je pense, mais la

Société d’histoire de Toronto a continué à vivre

sa vie. Sensible toutefois aux heures des

matchs les plus populaires pour ne pas créer

de conflits d’horaires et éviter les

embouteillages urbains, la SHT n’a pas offert

de visites guidées dans cette période. Il faut

reconnaître que les maillots multicolores des

visiteurs d’ici et de tous les coins du monde ont

apporté de belles couleurs partout dans la ville,

incluant le métro.

C’est le lundi 11 mai 2026, que la Société

d’histoire de Toronto a tenu son Assemblée

générale annuelle. Ce rassemblement nous

offre l’occasion de dresser le bilan de nos

réussites et de dessiner les contours de nos

futurs projets. C’est surtout le moment d’élire

notre conseil d’administration et la cuvée 2026-

2027 est une garantie de notre pérennité

(article ci-dessous). 

 

J’écris ce message un jour de canicule qui me

reporte aux heures de pluie au cours de nos

premières visites guidées printanières

curieux et aussi fidèles. Merci à vous. Pour les

visites à venir, consultez régulièrement

https://sht.ca/visites-guidees/ 

 

Juillet est la saison des cerises, mais je vais

choisir le mot ‘couronnement’ plutôt que

l’expression ‘cerise sur le gâteau’ trop familière

pour décrire la conférence théâtrale

de Christian Bode qui a clos notre saison de

conférences 2025-2026 le 11 juin 2026. Cette

conférence intitulée ‘’Le refus global et Paul-

Émile Borduas’’ fut longuement applaudie.

Merci à tous les acteurs et actrices qui

accompagnaient Christian. Si vous l’avez

manquée, en voici le

lien https://sht.ca/2026/06/paul-emile-borduas-

la-conference-theatre/

Je notais plus haut que la SHT avait continué à

vivre sa vie. Toutefois, il y a toujours des

imprévus. Le 10 juin 2026, la statue de Samuel

de Champlain à Orillia a été déboulonnée et

‘’mission oblige’’, la SHT s’est engagée à dire

son mot et à s’associer aux autres voix.

Bel été à vous.
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d’Historitours 2026. Les visiteurs étaient

présents, un signe que nos visiteurs sont Rolande Smith

Samuel de Champlain et la saga d’Orillia

Notre ami Samuel se retrouve une fois de plus

sous les feux de la rampe et au centre d’une

actualité compliquée à Orillia.

La magnifique sculpture de Vernon March, ou

plutôt ce qu’il en restait, vient d’être retirée,

après un acte de vandalisme, du socle sur

lequel le maire de la petite ville l’avait

réinstallée sans prévenir ni le conseil municipal,

ni le conseil de bande des Chippewas de

Rama. 

 

Rappelons pour mémoire que cette sculpture

avait été inaugurée en 1925, 10 ans après le

300e anniversaire de l’arrivée de l’explorateur

français dans la région, retard dû à la Première

guerre mondiale, et qu’elle avait été dévoilée

devant plus de 10 000 spectateurs. 

 

La Société d’histoire de Toronto a été signataire

de la lettre rédigée par Patrice Dutil sous les

auspices de la Canadian Institute for Historial

Éducation et envoyée au Premier ministre de

l’Ontario pour lui demander son assistance 

dans la préservation de deux importants

monuments de l’histoire de l’Ontario qui font

face à des menaces de destruction.

 

Pour connaître davantage de détails sur cette

situation déplorable, vous pouvez consulter

l’article de Sandra

Padovani https://onfr.tfo.org/retrait-de-

champlain-a-orillia-la-communaute-

francophone-appelle-a-la-concertation/  

 

Et l’article écrit par Patrice Dutil et publié par le

National et qui résume bien la lettre envoyée au

Premier ministre de l’Ontario (disponible en

anglais seulement).

https://nationalpost.com/opinion/champlain-

statue-removal-an-embarrassment-for-the-

country  

 

La Société d’histoire de Toronto continuera de

suivre ce dossier.

Christian Bode

Assemblée générale annuelle – 11 mai 2026

C’est toujours un grand plaisir de se réunir pour

notre Assemblée générale annuelle et de

présenter un bilan positif et une année riche en

réussites avec la création de notre Balado «

Les voix franco-torontoises » !

(https://sht.ca/balado-les-voix-franco-

torontoises/). Les contours dessinés de nos

futurs projets (balado

et renaissance numérique du Sentier partagé)

sont très encourageants. Et pour mener le tout

à bien, le Conseil d’administration 2026-2027

élu est une garantie que l’avenir de la SHT est

entre de bonnes mains. Soulignons l’arrivée de

Wafa Smiai au sein de ce Conseil.
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Le conseil d’administration élu, de gauche à droite : Guillaume Gogo, Chloé Saulas, Dominique

Guillaumant, Wafa Smiai, Catherine Frelin, Marie Oriou, Mathieu Torres, Rolande Smith (absent

Christian Bode).

 Suite à la clôture de la partie administrative,

nos invités et membres présents ont eu la

chance d’écouter la conférence de Monsieur

Colin Coates, professeur d’histoire à Glendon.

Reprenant le sujet de son dernier livre, il nous a

exposé l’influence du roi Louis XIV sur la

Nouvelle France, puis nous avons pu échanger

avec lui.

Enfin, comme le veut la tradition, la soirée s’est

clôturée par un moment de partage. Un grand

merci à tous les participants pour leur présence

et leur soutien constant. Cap sur une nouvelle

année pleine de promesses !

Rolande Smith

Un dimanche au Fort Rouillé

Le 15 mai dernier, la Société d’histoire

de Toronto a participé à l’événement Portes

Ouvertes en présentant le site du Fort Rouillé,

un haut lieu de mémoire de la présence

historique française dans la ville. Le concept de

« lieu de mémoire » développé par l’historien

français Pierre Nora désigne tout lieu,

monument ou symbole ayant une valeur dans

la mémoire collective.

Tout au long de la journée, les visiteurs ont pu

découvrir les vestiges de cette ancienne

fortification grâce à de brèves présentations

offertes par les membres de la Société. Ces

explications rappelaient le rôle stratégique du

fort dans la surveillance et le contrôle du

aujourd'hui situé dans l'État de New York, au

sud de la frontière canadienne. La curiosité et

l'intérêt manifestés par les nombreux visiteurs

ont confirmé l'importance de faire découvrir cet

héritage souvent méconnu. Les échanges avec

le public ont permis de mettre en lumière une

page importante de l'histoire de Toronto et de

rappeler l'influence durable de la présence

française dans le développement de la région.

Par sa participation à Portes Ouvertes, la

Société d’histoire de Toronto a ainsi contribué

de manière significative à préserver et à

transmettre cette mémoire collective, en

sensibilisant un large public à la richesse du

patrimoine franco-torontois.



commerce et des relations entre les peuples

autochtones et les Britanniques, sur l'axe reliant

les postes de York (Toronto) et d'Oswego,

 

André Sena 

Photo de gauche: De gauche à droite : André Sena, Wafa Smiai, Chloé Saulas et Marie Oriou,

membres de la SHT, devant la plaque historique du Fort Rouillé.

Photo de droite: Plaque historique du Fort Rouillé de la Fondation du patrimoine ontarien

Du temps d’Antoine-Louis Rouillé : La marine, le parent pauvre du budget du

royaume

Dans son mémoire sur Antoine Louis Rouillé,

Michel Allard nous explique comment la

Nouvelle-France dépend d'un secrétariat d'État

à la marine aux multiples responsabilités, mais

largement sous-financé. 

 

Lutter contre la contrebande  

 

"En matière de commerce extérieur, une des

principales responsabilités, que doit assumer le

secrétaire d'État à la marine, est celle de police

des mers. À cette fin, chaque année en temps

de paix ou de guerre un certain nombre de

vaisseaux et de frégates sont armés. Ces 

 

bâtiments de combat patrouillent les côtes de la

Méditerranée et de l'Atlantique, celles de

l'Afrique du Nord, de la Nouvelle-France et des

Antilles" Une de leurs principales missions est

de lutter contre la contrebande, pourtant

l'objectif est loin d'être atteint, faute de navires

armés en nombre suffisant. "En 1753, Rouillé

affirme qu'il serait nécessaire pour protéger

efficacement les navires marchands et mettre

un frein au commerce de contrebande, d'armer

une vingtaine de vaisseaux, sans compter les

frégates. Cependant, faute de fonds suffisants

seulement quatre vaisseaux et six frégates sont

armés."



Construire des navires avant tout 

En fait, "comme la puissance d'une marine est

fonction du nombre de bâtiments qu'elle

comprend, le secrétaire d'État doit se

préoccuper avant tout de la construction

navale."... "Il est indiqué selon Rouillé, - et cette

idée revient constamment dans ses écrits, - que

la France soit en mesure d'armer une flotte

capable de rivaliser avec celle de l'Angleterre et

d'assurer une protection efficace au commerce

qui se pratique sur les côtes et avec les

colonies. Pour se faire, il faut accélérer la

construction navale. Cet objectif doit passer,

selon Rouillé avant tous les autres." 

 

Trop pauvre pour ses ambitions  

 

À cette fin, les fonds sont souvent pris à même

ceux alloués à l'armement. Mais même cette

mesure ne suffit pas. "À la fin de 1753, Rouillé

manquant de fonds, commande qu'aucun

vaisseau ne soit mis en chantier en 1754 et en

1755. La construction de frégates, de pontons,

de gabarres et des autres types de bâtiments

de guerre est indéfiniment différée. Par deux

fois, l'intendant de Brest doit procéder à des

mises à pied. La situation devient alarmante.

Tout semble s'arrêter. Heureusement, deux

mois plus tard, Rouillé ordonne aux intendants

des ports de reprendre, mais à une échelle

considérablement réduite, les travaux de

construction navale."

Une Nouvelle-France trop onéreuse ? 

Enfin, à l'époque, il est considéré que la

Nouvelle-France pèse trop lourd sur les

finances du roi. Le 9 août 1753, Antoine Louis

Rouillé constatant la hausse des dépenses

faites en Nouvelle-France et portées au compte

du roi écrit que si celles-ci ne diminuent pas,

"Sa Majesté serait forcée d'abandonner cette

colonie aux risques de tous les inconvénients

qui pourraient résulter..."  

 

Si le risque a été maintes fois abordé, il ne se

concrétisera jamais.  Mais, la situation n'en est

pas moins préoccupante.  "Somme toute en

1753, la situation financière du secrétariat

d'État à la marine n'apparaît pas, à première

vue, être d'une solidité à toute épreuve. On ne

peut armer le nombre de navires requis pour

assurer la protection de la marine marchande;

on doit, ce qui est plus grave, suspendre, pour

un certain temps, toute nouvelle construction;

on menace d'abandonner la Nouvelle-France.

Le malaise est généralisé. Tous les secteurs de

la marine souffrent d'un manque chronique de

fonds. C'est la crise. Le budget accordé à la

Marine ne peut satisfaire aux besoins du

service."

Extraits choisis de la thèse de l’historien Michel

Allard : Antoine Louis Rouillé, le secrétariat



  d'État à la Marine et la Nouvelle-France.

Chapitre VI : Le parent pauvre du budget du

royaume, pages 146 à 152.

Dominique Guillaumant

Mon stage à la Société d’histoire de Toronto : entre patrimoine, cartographie et

innovation numérique

Dans le cadre de ma quatrième année du

baccalauréat spécialisé en environnement

urbain à l’Université de l’Ontario français, j’ai eu

le privilège d’effectuer un stage à la Société

d’histoire de Toronto (SHT). Cette expérience a

été particulièrement enrichissante puisqu’elle

m’a permis de mettre en pratique les

connaissances acquises au cours de ma

formation tout en contribuant à la mise en

valeur du patrimoine francophone torontois. 

 

Dès mon arrivée, j’ai eu l’occasion de travailler

sur des projets alliant histoire, géographie et

technologies numériques. Grâce à mes

compétences en géomatique et à mon

expérience avec le logiciel QGIS, j’ai participé à

la création de cartes interactives permettant de

géolocaliser et de rendre accessibles plusieurs

circuits de visites historiques développés par la

SHT. L’objectif était de faciliter l’exploration de

ces parcours par le public et de mettre en

lumière des lieux marquants de l’histoire

francophone de la ville.  

 

L’un des projets les plus stimulants a été la

transformation de trois visites historiques,

initialement offertes sous forme de documents

PDF, en parcours numériques interactifs. Ce

mandat m’a amenée à explorer

différentes plateformes technologiques afin de

trouver une solution gratuite, conviviale et

accessible pour les utilisateurs. Bien que cette

tâche dépassait le cadre habituel de ma

formation, elle m’a permis de développer de

Au fil de cette expérience, j’ai pu constater

l’importance croissante des technologies

numériques dans la préservation et la diffusion

du patrimoine. Les outils interactifs offrent

aujourd’hui de nouvelles façons de découvrir

l’histoire et permettent de rejoindre un public

plus diversifié. En rendant les visites historiques

plus accessibles et immersives, il devient

possible de favoriser une meilleure

connaissance du patrimoine francophone de

Toronto et de son apport à la ville.

 

Au-delà des compétences techniques acquises,

ce stage m’a permis de contribuer

concrètement à la mission de la SHT et de

collaborer avec une équipe passionnée par la

transmission de l’histoire. Je suis

reconnaissante pour la confiance qui m’a été

accordée ainsi que pour l’accompagnement

reçu tout au long de cette expérience.

Ce stage a confirmé mon intérêt pour les liens

entre l’aménagement urbain, la mémoire

collective et les technologies numériques. Il m’a

également démontré que l’innovation peut jouer

un rôle essentiel dans la valorisation du

patrimoine et dans la manière dont nous

racontons l’histoire aux générations

d’aujourd’hui et de demain.

Tatiana Wankam

Baccalauréat spécialisé en environnement

urbain de l’Université de l’Ontario français



nouvelles compétences, notamment en matière

d’apprentissage autonome, de résolution de

problèmes et d’adaptation à de nouveaux outils

numériques. 

 

LA SHT remercie ses commanditaires

Ce message a été envoyé à direction@choqfm.ca par info@sht.ca
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